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Situé dans l’Asie méridionale, le golfe du Bengale est une mer qui forme la partie nord-est de l’océan indien. Il est bordé par neuf pays : le Bangladesh, la République des Indes, l’Indonésie, la Malaisie, les Iles Maldives, le Sri Lanka, la Thaïlande, et le Myanmar (la Birmanie).

En 1998, ¼ de la population mondiale résidait dans cette zone géographique soit 1,47 milliards de personnes.

La majeure partie des principaux fleuves de l’Inde (notamment le Gange), de la Birmanie et du Bangladesh se jette dans le Golfe. La présence de ces fleuves et de zones à palétuviers permet un enrichissement de ces eaux. Ce qui induit un fort potentiel halieutique.

La production halieutique totale de la région était, en 2002*, de 20,1 millions de tonnes  (avec 15,3 millions de tonnes pour la pêche et 4,8 millions pour l’aquaculture). En 1998, on comptabilisait 13,8 millions de pêcheurs et 872 831 navires dont 493 000 ne possédaient pas de moteur. (cf. tableau de 1 à 6).

La pêche artisanale contribue fortement aux captures avec en moyenne 80 % de la production. Les différentes techniques de capture sont principalement les sennes, les filets fixes, les filets encerclants, les filets maillants dérivants, les carrelets, les lignes, les haveneaux, les palangres, les éperviers, les casiers et les chaluts (pour la pêche industrielle).

Le thon, la crevette,  le homard, le requin, la bêche de mer, la sardine indienne, le maquereau indien, l’anchois et les céphalopodes sont les principales espèces capturées.

Pour l’aquaculture, l’élevage concerne majoritairement la crevette et la carpe. On retrouve à un degré moindre les poissons d’aquarium, le poisson chat, le silure et la truite arc en ciel.

Dans les pays du Golfe, la production halieutique est majoritairement destinée à la consommation locale (en moyenne 60% de la production totale) par le biais du frais ou par la transformation traditionnelle (séchage, salage et fumage).

Le poisson est l’aliment est le plus convoité dans la consommation, bien plus que la volaille et la viande. Il apporte 70% des protéines animales consommées en moyenne par habitant.

En 2002, 40 % de la production halieutique est dédié à l’exportation. La crevette, le thon, le homard, le requin  et le poisson d’aquarium sont les espèces les plus attractives. Ces espèces à forte valeur ajoutée entraînent une importante rentrée de devises pour les Etats du Golfe du Bengale.

Les communautés côtières vivent en majorité de la pêche et sont entièrement tributaires de ses fluctuations. La pêche fournit à la population un apport protéique à un prix raisonnable et constitue une source d’emplois, de revenus et de devises étrangères.

Cette dépendance vis-à-vis des ressources naturelles débouche sur une fragilité socio-économique des populations des Etats du Golfe du Bengale.

Ces populations sont en grande difficulté pour leur sécurité alimentaire, du fait de la baisse des revenus déjà assez faibles et de la perte d’accès au littoral au profit d’une économie de marché. Ces problèmes sont la conséquence de l’exploitation maximum de la ressource, de la surpêche, de la destruction de l’environnement engendrée par une aquaculture intensive tournée vers l’exportation et d’une augmentation forte de la demande en produits halieutiques.

Comment les pêcheurs et les travailleurs de la mer peuvent-ils s’adapter à cela ? En ont-ils les moyens  face à la mondialisation ? Tel était le constat que l’on pouvait dresser avant cette tragédie humaine que fut le tsunami.
                                      Antoine Bailly

	Détails des effectifs de pêcheurs
	
	source :
	FAO 1998

	PAYS
	Sri Lanka
	Thailande
	Indonésie
	Malaisie
	Myanmar

	secteur primaire pêche
	150 000
	530 401
	4 600 000
	79 000
	540 845

	secteur secondaire pêche
	30 000
	196 105
	?
	?
	3 082

	TOTAL
	180 000
	726 506
	4 600 000
	79 000
	543 927

	
	
	
	
	
	

	PAYS
	Inde
	Maldives
	Bangladesh

	pêcheurs à pleins temps
	2 400 000
	22 000
	570 999

	pêcheurs à temps partiel
	1 450 000
	5 000
	1 196 000

	pêcheurs occasionnels
	2 110 000
	?
	?

	TOTAL
	5 960 000
	27 000
	1 766 999


	Composition du nombre de navires
	
	source
	FAO 1998

	PAYS
	Sri Lanka
	Myanmar
	Maldives

	motorisé
	13 000
	12 846
	1455

	sans moteur
	13 600
	13 253
	219

	TOTAL
	26 600
	26 099
	1 674

	
	
	
	

	PAYS
	Malaisie
	Thaïlande
	Indonésie

	sans moteur
	1 666
	2 836
	229 199

	Moteur hors bord
	16 859
	36 431
	94 896

	Moteur in bord
	14 147
	15 271
	78 009

	TOTAL
	32 672
	54 538
	402 104

	
	
	

	PAYS
	Inde
	Bangladesh

	traditionel non motorisé
	220 903
	11 000

	traditionnel motorisé
	39 444
	6 000

	chalutiers
	51 744
	53

	TOTAL
	312 091
	17 053


* Les données indiquées dans ce texte  correspondent à la globalité des pêcheries des pays concernés et pas seulement sur le Golfe du Bengale.     Source FAO








